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responsable du programme de traite-
ment de la dépendance de son pieu. 
Il prend soin des sans-abri de sa ville. 
Il organise et anime des soirées fami-
liales pour les nouveaux membres, les 
amis de l’Église et les membres qui 
reviennent à l’Église. Il a donné un 
discours lors de la dernière conférence 
de pieu. Il a reçu sa dotation au tem-
ple. Il a réalisé son rêve d’assister à la 
conférence générale avec les mission-
naires qui l’avaient instruit et baptisé. 
Quelle émotion lorsque le président 
Monson est entré dans le centre de 
conférence !

Dans son introduction au guide 
« Mon parcours vers l’autonomie », la 
Première Présidence nous encourage 
à étudier et à mettre diligemment en 
pratique les principes de l’autonomie, 
et nous promet que si nous le faisons, 
nous serons bénis.

Nous atteignons l’autonomie spi-
rituelle à mesure que nous suivons 
les recommandations de la Première 

PAGES LOCALES D’EUROPE FRANCOPHONE

 Quelle importance accordons-nous  
à l’autonomie spirituelle et tem-

porelle ? Le président Monson a dit : 
« Soyons autonomes et indépendants… 
Il n’existe pas d’autre principe en vertu 
duquel on puisse obtenir le salut. »

Dès lors, comment pouvons-nous 
devenir plus autonomes spirituelle-
ment ? L’apôtre Paul a défini l’état à 
atteindre pour être vraiment spirituel-
lement autonome. C’est l’état dans 
lequel un homme a mérité le droit 
d’avoir l’Évangile écrit « non avec de 
l’encre, mais avec l’Esprit du Dieu 
vivant […] non sur des tables de 
pierre, mais sur des tables de chair, 
sur le cœur1 ».

Une histoire remarquable
Parfois, certains membres pro-

gressent de manière remarquable 
vers l’autonomie spirituelle. C’est le 
cas de Paul. Cadet d’une fratrie de 
cinq enfants, il a vécu dans un foyer 
et un quartier où il était confronté 

quotidiennement à l’alcool, la drogue, 
les sévices, la violence et la prison, 
et leurs conséquences en termes de 
pauvreté – il devait voler de la nour-
riture pour nourrir sa famille – et de 
difficultés familiales. Il a été placé très 
jeune en foyer où il a subi des sévices 
violents.

Pourtant, ce qu’il a réalisé en à 
peine plus d’un an est étonnant :

Il s’est pris de passion pour le  
Livre de Mormon. Le Saint-Esprit est 
devenu son merveilleux compagnon 
constant. En tant que missionnaire 
de paroisse, il a vu beaucoup de 
personnes se faire baptiser ou rede-
venir pratiquantes. Il a retrouvé (avec 
un peu d’aide) environ soixante-cinq 
de ses ancêtres en ligne directe et 
accompli les baptêmes par procura-
tion en leur faveur. Un frère qui avait 
remarqué son grand zèle pour l’œuvre 
du Seigneur lui a offert une voiture. 
Paul est maintenant autonome. Il a 
reçu la Prêtrise de Melchisédek et est 

Comment accroître notre 
autonomie spirituelle
Par Robert A. Dryden, Grande-Bretagne
Soixante-dix d’interrégion

Robert A. Dryden, 
Soixante-dix d’interrégion
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Présidence et en montrant notre 
dévotion de façon simple et quoti-
dienne, tant individuellement qu’en 
famille :

•	 Obéir aux commandements  
de Dieu2.

•	 Étudier les Écritures – le Livre  
de Mormon en particulier – et 
apprendre à « marche[r] résolument, 
[nous] faisant un festin de la parole 
du Christ3 ».

•	 Prier avec le cœur : « Lorsque  
vous n’invoquez pas le Seigneur, 
que votre cœur soit rempli, conti-
nuellement tourné vers lui4. »

Les enseignements de Brigham 
Young sur la manière et l’importance 

d’atteindre l’autonomie spirituelle 
étayent fortement ceux de la Première 
Présidence. Il a déclaré : « Nous… 
prenons toutes les lois, toutes les 
règles, toutes les ordonnances et tous 
les règlements que contiennent les 
Écritures et les pratiquons autant que 
possible, et puis, nous continuons 
à apprendre et à progresser jusqu’à 
ce que nous puissions vivre selon 
toute parole qui sort de la bouche de 
Dieu5… Le peuple [ne peut pas rece-
voir les lois] dans leur plénitude par-
faite ; mais il peut recevoir un peu ici 
et un peu là, un peu aujourd’hui et un 
peu demain et un peu plus la semaine 
prochaine […] si nous désirons agir 
selon la plénitude de la connaissance 

que le Seigneur a l’intention de révéler 
peu à peu aux habitants de la terre, 
nous devons nous améliorer sur la 
base de chaque petite part à mesure 
qu’elle est révélée6. »

Son message confirme que « notre 
progression personnelle dans l’Évangile 
se fait peu à peu, ligne sur ligne, à 
mesure que nous appliquons les prin-
cipes que nous apprenons7. » Au nom 
de Jésus-Christ. Amen. ◼

NOTES
	 1. 2 Corinthiens 3:3.
	 2. Matthieu 22:35-40.
	 3. 2 Néphi 31:20.
	 4. Alma 34:27.
	 5. JBY 3 ( Journal de Brigham Young).
	 6. JBY 4 ( Journal de Brigham Young).
	 7. Enseignements des présidents de l’Église : 

Brigham Young (1997), pages 21, 27.

P O U R  N O U S  R A P P R O C H E R  D E  L U I

Cette nouvelle rubrique est destinée à 
recueillir vos expériences et témoignages 
en rapport avec les trois priorités de la 
présidence d’interrégion : « Amener un 
ami », « Devenir autonome temporelle-
ment et spirituellement », « Trouver un 
ancêtre ». Nous vous invitons à transmet-
tre vos articles (300 mots maximum) à 
votre correspondant(e) pages locales de 
pieu. En vous remerciant.

Les « gens du Nord » :  
le cœur ouvert, la porte ouverte…
Par Marie-Pierre Delforge
Des pages locales (pieu de Lille)

 On se souvient tous du refrain : 
« Les gens du Nord ont dans  

le cœur le soleil qu’ils n’ont pas  
dehors » ou de la réplique culte :  
« Dans le nord tu pleures deux  
fois : la première, en arrivant, et  
la deuxième parce que tu ne veux 
plus repartir ! »

Ce ne sont pas les membres du 
pieu de Lille qui feront mentir ces 
adages, eux qui depuis près d’un 
demi-siècle ont instauré (inventé ?) 
la « soirée familiale missionnaire ».

Cela a commencé au début des 
années soixante-dix, lorsque les 
membres de la petite branche de 
Lille, en mal de croissance, se sont 
mis à inviter les amis de l’Église à 
leurs soirées familiales pour créer des 
liens. La famille Eggermont a ainsi 
accueilli chez elle les familles Duez, 
Doit, Degrave (et d’autres), qui comp-
tent aujourd’hui parmi les familles 
fortes du pieu de Lille.

La pratique, encouragée par les 
présidents de mission, frères Brown 
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et Paramore, s’est étendue à d’autres 
unités. Aujourd’hui, dans beaucoup 
de paroisses du pieu, on peut parler 
d’une tradition qui se perpétue.

Kamal, homme lumineux mais 
au passé lourd, s’est tout de suite senti 
à l’aise chez les Mansuy (Villeneuve 
d’Ascq), au point de se confier. Ensuite, 
entre deux cookies et un verre de jus 
de fruit, ils ont lu les Écritures ensem-
ble et parlé de Dieu. Depuis, Kamal et 
frère Mansuy se parlent régulièrement 
au téléphone.

Jean-Paul et Brigitte ont fait 
la connaissance de Jean et Évelyne 
Gressier (Calais) à leur retour d’un 
voyage au Mexique. Lorsqu’ils ont évo-
qué les sites archéologiques, Évelyne 
leur a proposé de regarder ensemble le 
film « La voix de l’Amérique Ancienne ». 
Ensuite, elle leur a parlé des Jarédites 
et des Néphites, et, bien sûr, du Livre 
de Mormon, qu’elle les a invités à 

découvrir par eux-mêmes. Finalement, 
les deux couples ont pris date pour 
regarder les photos de voyage.

Jacqueline, quatre-vingt-dix ans, 
reçoit depuis des années les ensei-
gnements des missionnaires mais son 
désir de se faire baptiser est contrarié 
par ses enfants, hostiles à l’Église. 
Heureusement, la famille Piérache 
(Valenciennes) l’invite régulièrement à 
ses soirées familiales et, au fil des priè-
res, cantiques, pensées spirituelles, jeux 
et repas, elle s’épanouit. Elle participe 
aussi aux soirées familiales et activités 
de la paroisse. Frère Piérache envisage 
même de l’initier à l’histoire familiale.

Les soirées familiales missionnaires 
permettent d’établir une relation de 
confiance entre les membres et les 
amis de l’Église, le lien auquel nous 
aspirons tous. Le jugement et la crainte 
s’estompent lorsqu’il y a des rencontres 
vraies et spontanées. ◼

Maman, Papa, 
voici de quoi  
être autonomes 
en œufs !
Par Dominique Lucas
Rédacteur des pages locales du Liahona

 Depuis 2014, l’une des trois priorités 
fixées par la présidence de l’inter-

région d’Europe est la recherche de 
l’autonomie spirituelle et temporelle. 
La responsabilité d’aider les membres 
à devenir autonome incombe aux diri-
geants de la Prêtrise soutenus active-
ment par les Services de l’autonomie 
et du Fonds Perpétuel d’Éducation.

Momo Djemai, directeur de l’au-
tonomie pour l’Europe francophone 
a déclaré : « Pour recevoir les béné-
dictions de l’autonomie, nous devons 
accepter et vivre les principes de l’au-
tonomie, dont la foi au Seigneur Jésus-
Christ, la gestion du temps, la gestion 
des finances, l’instruction et les ordon-
nances. La doctrine de l’autonomie est 
basée sur la foi et l’action. » Il a ajouté 
que les quatre étapes conduisant à 
l’autonomie sont :

1.	 Évaluer ses besoins en autonomie 
spirituelle et temporelle individuel-
lement ou lors d’une réunion « Mon 
parcours vers l’autonomie » ;

2.	Choisir son propre parcours pour 
devenir plus autonome ;

3.	Décider de se joindre à un groupe 
d’accès à l’autonomie pour acquérir 
des habitudes et des compétences 
pratiques. Les groupes aident les 

Kamal (à droite) au cours d’une soirée 
familiale missionnaire chez la famille Mansuy
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personnes qui tiennent leurs enga-
gements à augmenter leur foi et à 
réaliser leur projet, soit en trouvant 
un emploi ou un meilleur emploi, 
soit en lançant et développant leur 
entreprise, soit en entamant des 
études pour un meilleur emploi ou 
en gérant mieux leurs finances ;

4.	Continuer à agir pour rester auto-
nome et être en mesure d’aider les 
autres à le devenir.

Pour en savoir plus sur le sujet :  
www.​eglisedejesuschrist.​fr/​
documentation​-pour​-lautonomie

Du 1 er janvier au 30 novembre 2016, 
plus de deux mille personnes, mem-
bres et amis de l’Église des pieux 
d’Europe francophone, ont participé 
aux veillées « Mon parcours vers l’auto-
nomie ». Près de six cents d’entre elles 

se sont jointes à un groupe d’accès 
à l’autonomie, et cent vingt-deux ont 
obtenu un certificat d’accomplisse-
ment (assiduité aux sessions de tra-
vail en groupe, réalisation de projet, 
service rendu à un centre d’histoire 
familiale…).

Première illustration : un 
week-end « autonomie » pour les 
missionnaires de retour et les jeunes 
adultes du pieu de Nice avec la parti-
cipation de l’Évêque Gérald Caussé : 
www.​presse​-mormons.​fr/​article/​
conf%C3%A9rence​-sur​-lautonomie​
-pour​-les​-missionnaires​-de​-retour​-et​
-%C2%A0les​-jeunes​-adultes

Deuxième illustration : une 
touchante expérience familiale rendue 
possible grâce aux échanges issus du 
groupe d’autonomie « Ma fondation » 
créé dans la paroisse de Lormont (pieu 

de Bordeaux). Nadine Ruiz, une des 
membres du groupe raconte : « Nous 
incluions souvent les thèmes abordés 
lors des sessions du groupe dans nos 
soirées familiales jusqu’au jour où nos 
enfants nous ont apporté des pous-
sins (achetés avec leurs économies) et 
nous ont dit : ‘Maman, Papa, voici de 
quoi être autonomes en œufs !’ Quelle 
agréable surprise et quelle bénédiction 
que le processus ‘autonomie’ révélé 
par le Seigneur ait abouti à un projet 
familial comme celui de construire 
ensemble un poulailler ! »

Bernard Tran, spécialiste de l’auto-
nomie du pieu de bordeaux et anima-
teur du groupe a dit : « Merci à tous 
les participants du groupe pour leur 
enthousiasme et leur engagement. Ce 
fut un réel plaisir de vivre ensemble 
de tels moments spirituels. » ◼

La famille Ruiz au complet devant sa réalisation (de gauche à droite) : 
Nadine, Victor, Richard, Axelle, François et Adeline Ruiz
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Faire le premier  
pas pour sauver  
ses grands-parents
Par Claude-Gérard Leroy
Paroisse de Limoges (pieu de Bordeaux)

 Cette année encore, au mois d’août, 
les jeunes et les enfants de la paroisse 

de Limoges se sont retrouvés au temple 
de Zollikofen (Suisse).

Grâce à leurs propres recherches sur 
le site FamilySearch.org, les jeunes ont pu 
accomplir près de quatre cents baptêmes. 
Quelle joie et quelle fierté de faire le pre-
mier pas pour sauver ses grands-parents !

Les enfants trop jeunes pour pouvoir 
entrer dans le temple, ont été reçus dans 
le jardin fleuri par le président du temple 
et sa femme, lesquels ont répondu à 
leurs questions pertinentes, renforçant 
ainsi leur envie de suivre leurs aînés, 
le moment venu, en participant à des 
sessions de baptêmes.

C’est une grande bénédiction pour 
toute la paroisse de venir tous ensemble 
dans ce lieu saint. ◼

une mission depuis leur domicile. 
Préalablement à leur mission de base – 
répondre aux appels téléphoniques  
et aux courriels des utilisateurs et  
participer à des conversations en  
ligne –, les missionnaires de service  
de soutien de FamilySearch, comme 
les missionnaires à plein temps, reçoi-
vent une formation appropriée pen-
dant une période déterminée. Vient 
ensuite la phase de perfectionnement, 
voire la spécialisation, dans des domai-
nes aussi divers que la traduction, la 
formation, l’indexation, le site l’Arbre 
Familial, et l’apprentissage progressif  
à l’utilisation des outils informatiques.

La demande d’inscription pour 
cette mission se fait depuis lds.org, 

Enfants de la paroisse de Limoges 
présents au temple de Suisse (de 
gauche à droite) : Aurore (robe rose), 
Abigaïl (robe bleu clair), Vivien, Joseph 
(peluche bleue), Pierre (en haut), Léonie 
(ceinture rose), Lysie (robe rouge et 
bleu foncé), Cloé (robe blanche)
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Vous avez dit « ambassadeurs  
de FamilySearch » ?
Par Chantal le Saux
Responsable de l’équipe francophone de la mission de service de soutien de FamilySearch

 Les 5 et 6 septembre derniers, 
les missionnaires de la mission 

francophone de service de soutien 
de FamilySearch se sont retrouvés 
pour la seconde fois à l’église de 
Versailles. Un temps fort pour ces 
ambassadeurs de FamilySearch, mar-
qué par d’intenses moments d’échan-
ges et de fraternité : visite des abords 
du futur temple de Paris, réunion de 
témoignage inoubliable, sentiment 
d’être frères et sœurs de cœur, mem-
bres de la même famille…

La mission de service de soutien de 
FamilySearch est une façon de servir le 
Seigneur dans le domaine de l’œuvre 
de l’histoire familiale. Elle s’adresse 
aux membres désireux d’effectuer 

Les missionnaires de la mission francophone de service de soutien de FamilySearch
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Histoire Familiale possibilité de mis-
sion, Me contacter. Un formulaire 
d’inscription est à remplir. Après 
quoi, les services de FamilySearch 
prennent contact. Les futurs mis-
sionnaires ont un entretien avec 
leur évêque et leur président de 
pieu avant d’être mis à part. La durée 
de la mission varie de un à deux ans 
reconductible(s).

Une telle mission permet de  
vivre une expérience spirituelle  
si particulière qu’elle reste gravée  
à jamais dans le cœur. Colette 
Etrivert, membre de la branche de 
Belfort (pieu de Nancy) témoigne : 
« Je remplis actuellement une mission 
de service concernant l’œuvre de 
l’histoire familiale. J’ai été grande-
ment bénie dans cet appel. J’ai fait de 
petits progrès en informatique mais 
surtout j’ai ressenti une très grande 
joie à pouvoir aider les utilisateurs : 
membres, c’est le prélude à l’accom-
plissement d’ordonnances sacrées 
dans le temple, non-membres, c’est 
une préparation à recevoir l’Évangile. 
J’éprouve beaucoup de reconnais-
sance envers mes collègues mis-
sionnaires pour leur aide précieuse, 
particulièrement envers celle qui m’a 
incitée à postuler pour cet appel, 
et envers le Seigneur qui m’aide à 
dépasser mes insuffisances. Je témoi-
gne de l’aide que nous recevons de 
lui en cherchant à magnifier notre 
appel. Je suis consciente que cette 
mission fait partie de la prépara-
tion de la terre à la Seconde Venue. 
J’encourage les membres, en parti-
culier les retraités, à remplir un dos-
sier de candidature à cet appel et à 
rejoindre nos rangs. » ◼

Chacun a fait de cette  
conférence un moment unique
Par Dominique Lucas
Des pages locales du Liahona

 C’est à Saint Laurent sur Sèvre, 
au cœur du bocage vendéen, 

qu’une centaine d’Adultes Seuls, 
issus des pieux de Paris, Rennes, 
Bordeaux, Toulouse, Lyon, Lille et 
Bruxelles se sont donné rendez-vous, 
les 13, 14 et 15 mai derniers, le temps 
d’une conférence inoubliable, animée 
par les dirigeants du pieu de Rennes.

Le programme était aussi dense 
que varié : une première soirée 
pour faire connaissance de manière 
ludique, suivie, le lendemain matin, 
de plusieurs ateliers sur des thèmes 
aussi variés que la foi, le choix, la 
communication, l’estime de soi et la 
santé et le bien-être (atelier zen sur 

L’incontournable photo souvenir !

la relaxation), et l’après-midi, d’une 
« randonnée généalogique » sur les 
traces de la famille De Sapineau sur 
fond de guerres de Vendée. Pour finir 
la (longue !) journée : visite guidée 
de la ville de Saint Laurent sur Sèvre 
et bal.

Le dimanche matin a été consa-
cré aux réunions spirituelles suivies, 
l’après- midi, d’une veillée sur l’œu-
vre missionnaire, animée par frère 
Grenier, conseiller dans la mission 
française de Paris. Les participants se 
sont quittés vers 16 heures, l’œil déjà 
fixé sur la conférence suivante !

Les témoignages parlent 
d’eux-mêmes :
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« Mon témoignage s’est renforcé. 
Mes amis et moi avons beaucoup 
apprécié les différents ateliers. Je 
sais que les dirigeants se dévouent 
pour nous offrir ces moments privi-
légiés et je leur en suis très recon-
naissant. Nous avons besoin de tels 
dirigeants pour rester sur le chemin 
qui nous ramènera vers notre Père 
céleste. Merci pour ces merveilleux 
moments. (Pierre Fayolle, pieu de 
Toulouse)

« Une expérience incroyable, inou-
bliable et pleine d’émotions. Les ateliers 
ont été formidables, l’Esprit était présent 
tout le temps. J’encourage les person-
nes de mon entourage à participer à 
ces conférences et à prêter davantage 
attention aux enseignements. (Lydia, 
pieu de Paris-Est)

« Quelle merveilleuse conférence ! 
Le Seigneur a dit : Car là où deux ou 
trois sont assemblés en mon nom, 
je suis au milieu d’eux (Matthieu 
18:20) ». Nous étions tous unis dans 
la foi et animés du même désir : vivre 
des expériences spirituelles intenses, 
être fortifiés et instruits. Nous sommes 
reconnaissants d’avoir pu servir ces 
personnes formidables. Reconnaissants 
aussi pour leurs témoignages tous 
plus édifiants les uns que les autres. 
Reconnaissants enfin pour leurs exem-
ples de courage, de ténacité, de foi, de 
force et de joie de vivre. Nous avons 
ressenti la joie de notre Père Céleste  
et de notre Sauveur Jésus-Christ… 
C’est le cœur gros que nous nous som-
mes quittés, emportant avec nous de 
précieux souvenirs et sentiments que 
nous chérirons à jamais… (Patricia 
et Étienne Deschamps, dirigeants du 
pieu de Rennes) ◼

béni parce que je me suis repenti et 
que j’ai finalement « pris le risque » 
d’être honnête.

Mes premières pensées ont été pour 
mon Dieu, plein de compassion pour 
le pécheur que je suis. Je lui suis recon-
naissant d’avoir vécu cette expérience 
qui a renforcé ma volonté d’obéir aux 
commandements1. ◼

NOTE
	 1. Exode 20:16 ; Matthieu 19:1.

L E S  S A I N T S  D E S  D E R N I E R S  J O U R S  N O U S  P A R L E N T

J’ai « pris le risque » d’être honnête
Michel Gautreau
Paroisse de Nantes (pieu de Rennes)
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Je me suis rendu, un samedi après-
midi, auprès d’une famille ayant un 

problème informatique. Au moment 
de mon départ, mauvaise surprise : 
mon scooter avait disparu ! Je me suis 
alors souvenu que j’avais laissé les 
clés dessus…

Je suis allé aussitôt faire une décla-
ration de vol à la gendarmerie, où, 
pas une fois, le gendarme ne m’a 
demandé si j’avais mis l’antivol. Je 
me suis tu mais, juste au moment de 
partir, il m’a dit : « Les clés n’étaient 
pas dessus quand même ? » Et moi, de 
répondre, avec un certain aplomb : 
« Oh non ! »

Puis, je suis reparti chez moi avec 
ce mensonge. Mon âme était tortu-
rée mais je savais que dire la vérité 
signifiait renoncer aux trois mille cinq 
cents euros de l’assurance ! N’y tenant 
plus, j’ai rappelé la gendarmerie pour 
dire que j’avais fait une fausse déclara-
tion… De retour chez les hommes en 
bleu, j’ai dit la « vraie vérité » et je suis 
ressorti le cœur léger, avec la satisfac-
tion d’avoir bien agi.

Vous imaginez sans peine les 
moqueries de mes collègues de tra-
vail, m’expliquant que j’étais « fou » 
d’avoir dit la vérité ! Pourtant, six jours 
plus tard, la gendarmerie de Nantes 
m’a annoncé que l’appareil avait été 
retrouvé en bon état.

Mes collègues n’en reviennent 
toujours pas et me disent que j’ai 
eu une « chance énorme » mais je sais 
dans mon for intérieur que j’ai été 

Michel Gautreau
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Me rendre au temple  
me permet de progresser
Agnès Lambert
Paroisse de Lormont (pieu de Bordeaux)

Je suis allée au temple de Madrid en 
avril 2016 pour y recevoir ma dotation 

et me marier pour le temps et l’éternité. 
Ce fut un moment mémorable. Je n’ai 
pas les mots pour exprimer tout ce que 
j’ai ressenti en ce jour si particulier…

Je suis reconnaissante à Jean 
Caussé, l’un de nos témoins, qui, 
malgré des soucis de santé, n’a pas 
hésité à faire le trajet. Son aide et 
son soutien aimants ont marqué à 
jamais mes premiers pas dans l’Église. 
Reconnaissante aussi à notre second 
témoin, Robin Müller (qui m’avait bap-
tisé) venu spécialement d’Allemagne.

J’avais préparé des noms d’ancê-
tres, notamment ceux de mes parents, 
disparus trop tôt, à qui je voulais offrir 
les ordonnances du salut. En repensant 
à tout ce que l’Évangile m’a apporté, à 

FR
EN

CH

cette paix et à ce réconfort, j’avais hâte 
de leur être scellée mais j’ignorais avec 
quelle puissance l’Esprit se manifeste-
rait au moment des ordonnances pour 
ma maman. Quels moments de joie 
magnifiques !

Je sais qu’elle est heureuse, qu’elle 
a accepté l’Évangile, qu’elle éprouve 
les mêmes sentiments d’amour et 
de paix que moi et qu’un jour nous 
nous retrouverons. Son départ m’avait 
plongée dans une profonde tristesse, 
le temple m’a remplie de sérénité. Je 
témoigne que c’est réellement la mai-
son du Seigneur.

Je vais poursuivre mes recherches 
pour retrouver des membres de ma 
famille qui attendent et comptent 
sur moi.

Me rendre au temple me permet 
de progresser en recevant plus de 
lumière et de connaissance à travers 
les alliances sacrées. J’aime l’Église 
et l’Évangile et je suis heureuse de 
marcher sur les pas de Celui qui me 
donne tant. ◼

À l’attention des lecteurs : Faites-nous 
part d’un problème que vous avez résolu 
en appliquant un principe de l’Évangile ou 
d’une expérience illustrant un principe de 
l’Évangile (300 mots maximum, écrits à la 
première personne, photo en plan rappro-
ché, prénom, âge et ville.) Adressez votre 
article à votre correspondant(e) pages 
locales. »

De gauche à droite : André et Agnès 
Lambert, Robin Müller, Jean Caussé 
et Lia Lambert
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V O S  C O R R E S P O N D A N T S 
P A G E S  L O C A L E S  D E  P I E U

•	 Pieu de Bordeaux :  
Maud Tran  
tc@hotmail.fr

•	 Pieu de Bruxelles :  
Claude Bernard  
claudebernard@skynet.be

•	 Pieu de Genève :  
Monique Mueller  
moniquemueller@mac.com

•	 Pieu de Lausanne : en attente
•	 Pieu de Lille : en attente
•	 Pieu de Lyon : en attente
•	 Pieu de Nancy :  

Rémi Mangeat  
remimangeat@orange.fr

•	 Pieu de Nice :  
Pascale Acloque  
pascale.marie.acloque@gmail.com

•	 Pieu de Paris :  
Isabelle Gaston  
gaston.isa@free.fr

•	 Pieu de Paris-Est :  
Gérard Joly  
gerardjoly@neuf.fr

•	 Pieu de Paris-Sud :  
Mezzasalma Pierre  
ps@mezza.fr

•	 Pieu de Rennes :  
Sylvie Patea  
patea@numericable.fr

•	 Toulouse : en attente

Rédacteur : Dominique Lucas  
lucamarade@yahoo.fr ◼


